
 

 
 
FOIRE AUX QUESTIONS : 

 

«Pourquoi Dieu se cache-t-il ? » 1ère partie de la réponse 

 
 La Bible affirme souvent que, tout en se révélant, Dieu est un Dieu qui se cache (Is. 45, 

15 ; Ps 10,1 ; Ps 89,47) Une expression qui revient souvent dans les Pensées de Pascal. A cela 
plusieurs raisons : 

• Dieu est éminemment mystérieux, puisque, pour parler de Lui, nous sommes obligés 
d’employer des attributs apparemment contradictoires : Il est à la fois tout Autre et 
tout proche, infiniment juste et infiniment miséricordieux, infiniment heureux et 
profondément compatissant, etc. Et dans l’Eucharistie, Il est très spécialement le 
« Dieu caché »… 

• Sa présence ne s’impose pas. Si certains ont la chance, ou plutôt la grâce, de Le 
découvrir facilement et rapidement, la plupart des hommes sont obligés de Le chercher 
dans une démarche qui s’avère longue et difficile. Et beaucoup disent ne pas L’avoir 
encore rencontré ! 

• L’énormité de l’existence du mal dans le monde fait que beaucoup de croyants, après 
avoir rencontré Dieu, sont terriblement tentés de remettre en question l’existence de 
Dieu et son amour. Cette nuit spirituelle est d’autant plus douloureuse à vivre qu’elle 
succède à une période de ferveur et de grande joie… 

 

�Il est possible de découvrir dans le monde des traces de Dieu. 
 Pourquoi ne s’étonne-t-on pas davantage de la transformation d’une toute petite fleur 
de poirier en ce fruit délicieux qu’on s’apprête à déguster ? Si nous prenions le temps de nous 
émerveiller davantage de toutes ces réalités dont nous sommes chaque jour les témoins et les 
bénéficiaires, Dieu nous apparaîtrait moins lointain ! 
 Et d’où nous vient cette extraordinaire capacité qu’a notre âme de penser, d’imaginer, 
de nous souvenir et d’aimer ? Qui a mis en notre cœur cette exigence indéracinable de justice 
qui nous fait sursauter lorsque nous sommes les témoins – et à fortiori les victimes – de 
quelque conduite malhonnête ? Qui a mis en nous ce besoin incoercible d’infini qui nous 
pousse à aller toujours plus loin dans l’exploration de l’infiniment grand et de l’infiniment 
petit ? Qui, sinon le Dieu infini Lui-même, qui a marqué de son sceau le cœur de tous ses 
enfants ? 
 

« Si tu vas au bout du monde, tu trouves les traces de Dieu ; 
si tu vas au fond de toi, tu trouves Dieu lui-même. »  Madeleine Delbrêl  
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